
 

Dédicace de la Basilique du Latran 

Année C - Dimanche 9 novembre 

Frères et sœurs bien-aimés,  
 
Aujourd’hui, l’Église universelle célèbre une fête 
d’une importance capitale : la Dédicace de la 
Basilique de Saint-Jean-de-Latran. Ce n'est pas 
seulement l'anniversaire d'une vieille église à 
Rome. C’est la « Mère et Tête de toutes les Églises 
de la Ville et du Monde ». Elle est le symbole de 
l'unité de l’Église dans le Christ et du lieu physique 
où, depuis les premiers siècles, le Peuple de Dieu 
se rassemble.  
 
L’Évangile nous plonge 
dans une scène d’une 
rare intensité : Jésus, 
le prophète de la 
douceur, se révèle 
dans une colère 
sainte. Il chasse les 
marchands et les 
vendeurs d’animaux 
du Temple de 
Jérusalem. Il cite 
l'Écriture : « Il est écrit 
: Ma maison sera une maison de prière. » Son zèle 
est dévorant.  
 
Qu’est-ce qui provoque cette colère ? Ce n’est pas 
l’argent en soi, C’est le fait que l’échange, la 
transaction, le commerce des choses saintes avait 
pris le pas sur la prière et la rencontre avec Dieu. 
Le lieu sacré était devenu un obstacle à la foi, une 
zone de turbulence qui empêchait les fidèles, 
surtout les plus pauvres, de s'approcher du Père.  
 
Cette scène est un appel radical à la pureté de 
notre démarche spirituelle. Qu’est-ce qui, dans nos 
vies, ou même dans nos communautés, risque de 
transformer la maison de Dieu en une "maison de 
trafic" ? C'est tout ce qui est égoïsme, distraction, 
ou l'habitude qui nous fait oublier la sainteté et la 
grâce que nous recevons ici.  
 
Face à l’interrogation des Juifs, Jésus donne alors la 
clé de compréhension la plus profonde, un 
mystère que ses disciples ne saisiront pleinement 
qu'après sa Résurrection. Il leur dit : « Détruisez ce 
Temple, et en trois jours je le relèverai. »  
 

Il ne parle plus des pierres de Jérusalem, mais du 
Temple de son Corps. 
 
Jésus-Christ est le véritable Temple. C'est en Lui et 
par Lui que le Père est adoré « en esprit et en 
vérité ». La destruction et la reconstruction en trois 
jours annoncent sa Passion et sa Résurrection. Le 
Temple de Jérusalem, aussi magnifique soit-il, 
n'était qu'une préfiguration. Le point de rencontre 
définitif entre Dieu et l’humanité n’est pas un 
bâtiment, mais une personne : Jésus-Christ, notre 
Seigneur ressuscité.  

 
C’est là que se fait le 
lien avec la Basilique de 
Latran et avec nous. La 
Basilique est la Mère, 
mais l'Église est son 
Peuple. Nous sommes, 
selon l’apôtre Pierre, 
les « pierres vivantes » 
de ce nouveau Temple.  
 
Si Jésus a purifié le 

Temple de Jérusalem, combien plus devons-nous 
veiller à la pureté du temple que nous sommes : 
notre corps, notre âme, notre conscience. C'est 
notre cœur qui doit être la maison de prière, libre 
de toute idole, de toute avarice, de toute 
hypocrisie qui fait obstacle à la grâce.  
 
Aujourd’hui, nous renouvelons notre fidélité à 
l'Église, la Maison bâtie sur le Christ. Regardons 
nos mains, qui reçoivent le Corps du Christ ; 
regardons nos yeux, qui contemplent les mystères 
; regardons notre cœur, qui est le tabernacle de 
l'Esprit Saint.  
 
Que la célébration de la Mère des Églises nous 
pousse à vivre en dignes pierres de l’édifice 
spirituel de l'Église, unies au Christ, le Temple par 
excellence.  
 
Amen. 
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